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1852 et 1888 et qui, avec ses trois arches, donnait tant de

caractere au paysage; il a ete demoli en 1898-1899 et rem-
place par le pont actuel tout en fer, voir notre dessin III,

S <}*'' _ _ „ gl.—"

acheve et eprouve le 17 avril 1899. II a coüte 45,600 francs
et a ete construit par MM. Wolff et Chappuis, de Nidau.

La demolition et la reconstruction de ce pont ont ete
necessities par les travaux de la correction de la Broye.

Dr Rene Meylan.

PETITE CHRONIQUE ET BIBLIOGRAPHIE

A la seance du jeudi 14 fevrier de la Societe d'histoire et
d'archeologie de Geneve, M. Henri Fazy a tenu son nombreux
auditoire sous le charme de sa parole en lui communiquant un
nouveau cbapitre de sa captivante histoire de Geneve au temps de
l'Escalade. L'eminent historien s'est attache ä faire revivre les
episodes de la lutte engagee, en 1601, apres la conclusion du traite



— 127 —

de Vervins, entre la seigneurie et le due de Savoie, dans le raan-
dement de Gaillard, oü les deux Etats rivaux entendaient exercer
ies attributions du pouvoir souverain, et cela specialement en ce

qui touchait ä l'exercice du culte. « Le matin, dit M. Fazy, les

soldats Savoyards faisaient chanter la messe dans les villages, le
soir la seigneurie retablissait le prche. »

En meme temps, Geneve avait ä soutenir une autre lutte plus
pacifique mais tout aussi grave avec son voisin et ami, le roi
Henri IV, pour la conservation du pays de Gex conquis par la

petite Republique sur le due de Savoie au prix d efforts heroiques.
Le roi hesitait, car il lui en coütait de desobliger d'aussi bons amis

que les Genevois, cependant la raison d'Etat appuyee sur les

engagements pris envers le pape et le due Charles-Emmanuel finirent

par l'emporter. Aucune amertume ne devait etre epargnee ä

Geneve, qui apprenait par le canal de ses fidel es deputes k Paris,
Chapeaurouge et Aujourrant, que les Ligues suisses et meme les

Bernois, ses combourgeois, faisaient cause commune avec ses plus
cruels ennemis pour engager le roi ä ne ceder aucune de ses
pretentions sur le baillage de Gex.

En terminant sa belle conference, M. Fazy a fait entrevoir aux
membres de la Societe, pour une de leurs prochaines seances, la
lecture d'un nouveau chapitre de son histoire relatif aux rapports
entre le complot du due de Biron et l'Escalade.

*
* *

M. le professeur Ernest Muret s'est attache ä refuter, par une
argumentation serree, la these du P. Berthier relative au sejour de
Dante ä Lausanne, en 1310, lors du passage dans cette ville de

l'empereur Henri VII occupe ä aller pacifier l'Italie et faciliter le
retour des exiles politiques victimes de luttes entre les partis
guelfe et gibelin. On n'ignore pas que l'illustre poete etait lui-
m&me au nombre des exiles et qu'il s'etait refugiö ä Paris, d'oü il
serait parti, suivant le P. Berthier, pour aller ä Lausanne interes-
ser l'empereur ä sa cause.

Au debut de la seance, M. Alfred Cartier, president, avait rendu
hommage en excellents termes au souvenir de M. Edmond Pictet,
l'un des membres les plus actifs et les plus devouds de la societe
mort depuis la seance precedente.

Siance du jeudi 28 flvrier. — Le president fait part du deces

d'Hippolyte Gosse, le plus ancien des membres effectifs de la
Societe, et rappelle, ä cette occasion, les nombreux services rendus

par le defunt ä l'archeologie.



M. le professeur Ch. Seitz, dans une etude sur Napoleon et
l'eveil des nationalites en Europe, arrive par le rapprochement de
faits connus ä des conclusions ä la fois tres interessantes et tres
nouvelles. Le Conferencier montre ä quel point Faction puissante
exercee en Europe par Napoleon et sa politique de conquetes a
contribue ä l'eveil de ce sentiment nouveau, car les termes de

patrie et de nationality etaient loin d'avoir ä la fin du dix-huitieme
siecle la signification qu'ils ont acquise depuis.

M. Ch. Morel communique des observations sur quelques char-
tes du Xe siecle relatives k un comte Turimbert, qu'il suppose
avoir joue un röle important sous le rfegne de Rodolphe II de
Bourgogne. La premiere, de l'an 930, a trait ä une concession de
terres dans le Pays de Vaud, la Gruyere et le Chablais, et contient
un certain nombre de iieux fort defigures par les copistes ou mal
lus par les editeurs de cette piece; il croit avoir reussi ä en reta-
blir la veritable orthographe et ä identifier la plupart d'entre eux.
Le beneficiaire de cette concession, Turimbert, n'est pas qualifie
de comte, ce qui tient sans doute au fait que la subscription manque.

En revanche, ce titre lui est donne dans deux autres chartes
de 923 et 926. Le meme nom revient dans une charte qu'on datait
de 921. M. Morel prouve qu'elle est des environs de 1038. En
terminant, il exprime quelques regrets sur la fagon imparfaite dont
certains recueils ont publie les documents du moyen age, rendant
ainsi leur emploi fort difficile aux historiens.

Note.— Une phrase de l'article publie dans la livraison de mars
ä propos de YHistoire de la nation suisse de M. van Muyden pour-
rait ytre, vu son manque de precision, interpretee d'une maniere
defavorable pour cet ouvrage. Elle dit que « M. Gobat dans son
Histoire suisse racontee au peuple, M. van Muyden dans son grand
ouvrage ignorent les recits traditionnels... » II faut etablir nette-
ment une difference entre ces deux auteurs k propos de cette question.

Si l'un et l'autre ont laisse de cöte le recit legendaire lui-
meme, M. van Muyden a, en revanche, consacre un chapitre des

plus interessants et des plus complets ä montrer la formation de la
legende de Tell et k discuter la valeur des chroniques qui parlent
des hommes du Grütli.

Eug. Mottaz.
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